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BINGO
des idées reçues  

sur les Jeux Olympiques et Paralympiques  

de Paris 2024 ?
« Avec le QR code 
pour circuler, les JO 
c’est un nouveau 
confinement ! »

« On va vraiment 
envoyer les sans-
abris en Province 
à cause des JO ? »

« Se déplacer 
dans Paris, ça va 
forcément être 
une galère pour 
les personnes 
en situation 

de handicap. » 

« Comme 
d’habitude le 

budget va être 
dépassé et comme 
d’habitude, à la fin, 

c’est le contribuable 
qui paiera. » 

« Avec tout 
ce monde, les JO 

ce sera l’enfer, 
moi c’est décidé 

je quitte Paris 
cet été ! »

« Se baigner 
dans la Seine 

en toute sécurité ? 
Perso, je n’y crois 

pas ! »

« Non mais le 
prix des places 
aux JO, c’était 

scandaleusement 
hors de prix !! »

« Notre planète 
brûle, organiser 

ces grands 
événements, c’est 
irresponsable. »

« Les étudiants 
boursiers vont se 

retrouver à la rue à 
cause des Jeux. »

« La cérémonie 
d’ouverture 
sur la Seine, 

c’est beaucoup 
trop risqué. »

« Le prix 
des transports 

va doubler alors 
qu’ils ne seront 

même pas prêts ! »

« Rentrer dans 
le top 5 du 

classement des 
médailles, on n’y 
arrivera jamais. »

« J’ai entendu 
dire que les 

bouquinistes 
seraient déplacés, 
c’est trop triste ! »

« La reconnaissance 
faciale par 

vidéosurveillance, 
on n’en veut pas ! »

« J’espère qu’ils 
ont un plan B pour 
l’épreuve de Surf 

à Tahiti .»

« Avoir recours 
à l’armée pour 
sécuriser les JO, 
quel scandale. »
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1  RÉPONSE : Pas du tout ! Un QR code, 
ou un justificatif papier, sera uniquement 
demandé pour circuler en véhicule 
motorisé dans quelques périmètres 
restreints en Seine-Saint-Denis, et à Paris 
autour des Invalides, du Trocadéro, du 
Champ de Mars et du Grand Palais : 
cela n’aura aucun impact sur la vie de 
l’immense majorité des Franciliens et 
des visiteurs. Ces mesures strictement 
délimitées sont faites pour garantir la 
sécurité de tous tout en préservant la 
fluidité des déplacements de chacun, 
et elles ne concernent en aucun cas 
les piétons ni les cyclistes. Elles ne 
s’appliqueront que lors des cérémonies 
et des épreuves, avec souplesse et 
discernement.

2  RÉPONSE : Si les Jeux attirent les 
fans du monde entier, les prévisions 
nous montrent qu’il n’y aura pas plus de 
touristes à Paris à l’été 2024 que dans un 
été normal. Et l’adage qui dit que « Paris 
est une fête » ne sera jamais mieux mis 
à l’honneur que pendant ces semaines 
où la capitale s’habillera aux couleurs 
des Jeux, comptera de nombreuses 
zones de célébration, et rassemblera 
des spectateurs venus partager des 
émotions uniques. À l’image de la Coupe 
du monde de rugby et des scènes de 
ferveur et d’amitié sportives que nous 
avons vues partout en France, l’ambiance 
des premiers JO d’été en France depuis 
1924, ce serait dommage de s’en priver, 
d’autant que nous mettons tout en 
oeuvre pour perturber le moins possible 
le quotidien… mais chacun fera ce qu’il 
veut.

3  RÉPONSE : Attention infox ! Certains 
étudiants qui bénéficient d’un logement 
dans une résidence Crous devront 
effectivement le libérer pendant les Jeux, 
mais absolument aucun ne sera pénalisé 
ni laissé sans solution. Les étudiants 
concernés qui souhaitent rester hébergés 
en août auront la garantie de pouvoir 
l’être sans surcoût, dans un logement 
équivalent, situé à proximité de leur 
lieu de stage ou de travail selon leur 
souhait. Un accompagnement humain 
et personnalisé sera proposé à chaque 
étudiant ainsi qu’une aide et une prise 
en charge des frais de déménagement. 
Pas de panique : seules 12 des plus de 
155 résidences franciliennes seront 
concernées, soit seulement 7 % d’entre 
elles.

4  RÉPONSE : Les bouquinistes des 
quais de Seine font partie du charme et 
de l’âme de Paris. Mais pour garantir la 
sécurité de la cérémonie d’ouverture des 
JO sur la Seine et à regret, nous allons peut-
être devoir déplacer certaines boîtes, 
moins de la moitié, temporairement. 
Cela concerne uniquement la période 
entourant la cérémonie d’ouverture des 
Jeux olympiques, et les bouquinistes 
retrouveront donc une activité normale 
quelques jours après, en plein cœur des 
Jeux, pour profiter pleinement de la 
venue des visiteurs du monde entier. Les 
bouquinistes qui le souhaitent pourront 
par ailleurs bénéficier gratuitement de la 
rénovation de leurs boîtes.
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RÉPONSES (suite)

5  RÉPONSE : Ce qui est vrai, c’est que 
des centres d’hébergement d’urgence 
sont mis en place depuis plusieurs 
années en région, pour alléger les flux 
trop importants qui pèsent sur les 
structures destinées aux sans-abris en 
Île-de-France. En revanche, cela n’a 
aucun rapport avec l’accueil des Jeux à 
Paris : c’est une politique de long terme, 
concertée entre l’État, les collectivités 
locales et les associations pour améliorer 
l’accompagnement de ces personnes et 
les orienter vers des lieux d’hébergement 
adaptés à leur situation. À ce titre, 
1 157 personnes sur les 3 000 accueillies 
dans ces centres en province depuis 
leur création ont déjà pu trouver un vrai 
logement.

7  RÉPONSE : Pour la première fois de 
l’histoire, la cérémonie d’ouverture des 
Jeux olympiques se déroulera hors d’un 
stade et qui plus est sur un fleuve, le 
long d’un parcours de plus de 6 km sur 
la Seine, du pont d’Austerlitz au pont 
de Iéna, au pied de la Tour Eiffel. C’est 
en effet très ambitieux, mais les risques 
sont bien identifiés depuis le début du 
projet et toutes les mesures sont prises 
pour y répondre. Des périmètres de 
sécurité stricts seront déployés plusieurs 
jours avant la cérémonie et seront 
renforcés le jour J, et 45 000 policiers 
et gendarmes, plus de 10 000 militaires 
et plusieurs milliers d’agents de 
sécurité privée ainsi que des forces de 
police municipale seront mobilisés sur 
place. Et des variables d’ajustements 
organisationnelles existent et peuvent 
être activées en fonction du contexte 
sécuritaire.

8  RÉPONSE : Cela tombe bien, il n’y en 
aura pas ! La vidéosurveillance n’utilisera 
aucune technologie de reconnaissance 
faciale ni aucune donnée bio métrique 
mais pourra en revanche, à l’aide 
d’algorithmes, identifier, pendant les 
Jeux et à titre expérimental, certaines 
situations comme un mouvement de 
foule, un colis suspect ou encore un 
incendie. L’objectif est simple : garantir 
la sécurité des personnes et permettre 
aux forces de l’ordre et de secours 
d’intervenir le plus rapidement possible 
quand une situation présente un danger 
pour les spectateurs, les usagers ou les 
athlètes.

6  RÉPONSE : Et pourtant, ce sera 
bientôt une réalité et un bel héritage de 
Paris 2024 ! Des travaux de très grande 
ampleur ont été engagés pour garantir, 
lors des épreuves des Jeux, une qualité 
de l’eau compatible avec la baignade 
et le retour de certaines espèces de 
poissons, dans la Seine et la Marne. Ces 
travaux, pour lesquels l’État a investi, 
aux côtés notamment des collectivités 
territoriales, plus de 700 millions d’euros 
(50 % des investissements) sont sur 
le point de s’achever dans les temps. 
Concrètement et de manière pérenne, 
ils vont permettre d’éviter que des 
eaux usées ou les eaux de pluie soient 
déversées dans la Seine et la Marne, 
comme c’est parfois le cas aujourd’hui. 
Il sera donc bien possible dès 2025 
pour les Franciliens de se baigner dans 
la Seine et dans la Marne, en respectant 
les consignes de sécurité ainsi que le 
périmètre d’une vingtaine de sites de 
baignade dédiés.
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RÉPONSES (suite)
9  RÉPONSE : Tout est mis en œuvre 

pour faire progresser l’accessibilité de nos 
infrastructures et services et pour proposer 
des solutions adaptées aux besoins de 
chacun, quel que soit son handicap : des 
travaux d’accessibilité ont été entrepris 
dans 60 gares d’Île-de- France desservant les 
sites olympiques, une flotte de 1 000 taxis 
adaptés pour les personnes à mobilité 
réduite sera constituée et 200 navettes 
dédiées seront proposées à destination des 
sites de compétition. Pour avoir aussi accès 
aux épreuves, 260 000 places adaptées, 
réservées aux personnes handicapées, ont 
été mise en vente avec un accompagnement 
personnalisé pour chacun des spectateurs, 
tout au long de leur parcours grâce à 
l’engagement des opérateurs de transport 
et de Paris 2024. Pour changer durablement 
le quotidien des personnes en situation 
de handicap, l’État a débloqué 300 M€ 
pour financer la mise en accessibilité de 
milliers d’hôtels, cafés, restaurants et petits 
commerces d’ici aux Jeux.

10  RÉPONSE : C’est vrai, un certain 
nombre de places ont un prix élevé. 
Cela permet que la grande majorité 
des places soit accessible au plus grand 
nombre : sur les 10 millions de billets 
à vendre pour les Jeux olympiques, 
1 million de billets est proposé à un prix 
de 24 euros, pour l’ensemble des sports, 
et la moitié sont à 50 euros et moins. Ces 
prix sont dans la lignée des précédents 
Jeux. Il faut également rappeler que 
ces places contribuent à financer les 
Jeux sans en faire peser le coût sur le 
contribuable. Enfin, soulignons que de 
nombreuses épreuves seront accessibles 
gratuitement aux spectateurs et grâce 
à la billetterie populaire de l’État et la 
billetterie territoriale des collectivités 
locales, 1 million de billets au total sera 
offert à différents publics prioritaires 
comme la jeunesse, les personnes en 
situation de handicap et les bénévoles 
du mouvement sportif.

11  RÉPONSE : D’abord, pas d’inquié tude : 
nous serons prêts, même s’il reste encore 
du travail à accomplir pour finaliser le 
renforcement du réseau et des services de 
transports pendant les Jeux. Concernant les 
nouvelles modalités d’achat pendant les Jeux 
annoncées par la Région Île-de-France, elles 
visent notamment à éviter les files d’attente 
aux automates et permettre aux agents de 
se concentrer sur l’accueil et la gestion des 
flux, en favorisant le passe à la journée « 
Paris 2024 » plutôt que la vente de tickets à 
l’unité. Au prix de 16 euros, le passe journalier 
« Paris 2024 » permettra de voyager dans 
toute l’Île-de-France et de manière illimitée. 
Il revient en réalité moins cher que le 
« Navigo jour actuel » à 20,60 euros, et son 
tarif est dégressif. Pour l’immense majorité 
des Franciliens, la nouvelle gamme tarifaire 
temporaire ne changera rien, puisque les 
titres mensuels et annuels ne sont pas 
impactés, représentant 5 millions d’abonnés. 
Les utilisateurs occasionnels pourront eux 
anticiper leur achat de titres de transport en 
amont des Jeux et au tarif normal.

12  RÉPONSE : Comme pour tous 
les sites de compétition, nous nous 
préparons avec le comité d’organisation 
à répondre à l’ensemble des risques 
existants. Mais un Plan B n’est pas du 
tout à l’ordre du jour pour l’épreuve de 
surf à Tahiti. Le président de la Polynésie 
française Moetai Brotherson a annoncé 
que l’épreuve pourrait bien se tenir à 
Teahupoo. Les associations d’habitants 
et environnementales ont reconnu les 
efforts de toutes les parties prenantes 
pour préserver le site, notamment en 
révisant à la baisse les dimensions de la 
tour des juges qui y sera construite et en 
améliorant ses principes d’installation 
sur le plan écologique. Cette nouvelle 
tour remplacera l’ancienne tour en bois 
qui n’était pas aux normes de sécurité. 
Ce nouvel équipement sécurisé et 
respectueux de l’environnement 
permettra ainsi aux Polynésiens de 
continuer d’accueillir des compétitions 
de surf à Teahupoo dans les meilleures 
conditions sur le long terme.
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RÉPONSES (suite et fin)

13  RÉPONSE : Comme toutes les 
prévisions l’indiquent à ce stade, on 
sera dans les temps et les budgets ! 
Ça n’a pas toujours été le cas dans 
l’histoire olympique, mais ce sera une 
vertu française de ces Jeux. Le budget 
d’organisation des JOP est composé à 
96 % de ressources privées, répondant au 
principe « Les Jeux financent les Jeux ». 
Et contrairement à d’autres pays par le 
passé, la France s’appuiera pour les Jeux 
de Paris 2024 sur 95 % d’équipements 
sportifs déjà existants ou temporaires. 
Les infrastructures construites pour 
l’occasion, très minoritaires, seront 
réutilisées par la suite et laisseront 
un héritage durable, au bénéfice des 
territoires et de leurs habitants. En 
résumé, les investissements publics sur 
les Jeux sont à la fois limités, sélectifs et 
durables.

15  RÉPONSE : Cet objectif est 
ambitieux, c’est vrai, d’autant plus que 
nous le visons, à terme, à la fois pour les 
Jeux olympiques et paralympiques. En 
augmentant de 68 % dans les 5 dernières 
années le budget mobilisé pour soutenir 
la haute performance et avec une 
stratégie repensée, nous nous sommes 
donné les moyens de mettre toutes 
les chances du côté de nos athlètes. Et 
nous pourrons compter sur la ferveur 
de nos supporters pour qu’ils tirent 
profit de l’effet « Jeux à domicile » qui 
avait particulièrement bien réussi au 
Royaume-Uni pour les Jeux de Londres. 
Les projections de l’institut indépendant 
Gracenote placent d’ailleurs aujourd’hui 
la France en 3ème position du tableau 
des médailles au vu des performances 
actuelles de nos athlètes.

16  RÉPONSE : Comme pour tous 
les évènements de cette envergure, 
l’armée apportera une contribution, 
et notamment pour la sécurisation 
de certains pans de la cérémonie 
d’ouverture, avec 10 000 militaires de 
la force sentinelle mobilisés dans les 
territoires. Mais la sécurité reposera à 
titre principal sur les 30 000 policiers 
et gendarmes prévus chaque jour 
et sur des agents de sécurité privée 
dont la formation et le recrutement 
avancent bien pour répondre au besoin 
de contrôle et de sécurisation de 
l’ensemble des sites de compétition et 
de célébration des Jeux.

14  RÉPONSE : Contre ceux qui 
estiment que les Jeux olympiques et 
paralympiques ne devraient plus exister, 
la France défend l’impact positif des 
grands évènements sportifs notamment 
sur la place du sport dans notre société, 
à l’heure où la sédentarité abîme notre 
santé et où l’addiction aux écrans 
menace notre jeunesse. L’ambition 
portée par les Jeux de Paris 2024 est en 
outre de définir un nouveau standard 
d’organisation plus responsable et plus 
durable, au travers d’engagements 
concrets : -50 % d’émissions carbone 
par rapport aux précédentes éditions, 
-50 % de plastique à usage unique, une 
biodiversité préservée sur 100 % des 
sites, 100 % d’énergies renouvelables, 
100 % des infrastructures temporaires 
réutilisées et des constructions bas 
carbone, 100 % des sites desservis en 
transports en commun ainsi que 415 km 
de pistes cyclables pour les spectateurs 
se déplaçant à vélo.





Ministère des Sports  
et des Jeux Olympiques et Paralympiques

95 avenue de France 

75650 Paris cedex 13

www.sports.gouv.fr
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